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Sceau du roi Philippe 1v [e Bel, f[ace’ SurY
un acte :{ejui[[et 1304 ~ AD Oise, H 718.
Le roi de France Philippe 1V concede o Jean
de chambly, par cet acte, Le droit de disposer
de 28 arpents de bois situes fr?s de Neuilly-

en-Thelle.

Le grand sceau de majeste ([e roi est assis sur

son trone) est farticu[i}rement sfectacu[uire.

Le vert {ym5o[i5e [a valeur ferfe’tue[[e de

[’acte.




contenu de [a charte de Hiuy de 1066, restitue’far fes Cﬁroniflucs de Gilles &’0rval du 13eme siecle (1er article), por fes

ecrits de Jean de Brusthem, recollet de Saint Trond (16eme siecle) et Les archives de Boutrgogne et du Hainaut de 1408

1. Prima libertas bec est: ﬂuo;{ defuncto in pace episcopo usque ad plenariam alterius episcopi institutionem burgenses ville bonafide et bono consilio castrum
5gycn5e de redditibus ville conservabunt. (G.0.) Premiers que fes 5ou1geoi5 de Huly conservront des vevenuwes de [e ville le chastiel de Huy. (1408)

28 %ﬂﬂue vora (= vouc{m) entrer en Ht_ty four 94 :{emorer, il stera ( restera) au service de son seigneur.

3. Se (= si) uns sers muert (meurt) en le dicte ville, if Laira ( = [aisser a) @ son seigneur quatre deniers ne o plus ne puet (= peut) estre constrains s'il ne

voelt (= veud)

4. Se (= si) aucun reclaime un bourgeois de Huy comme son sietf, i

[ [e prueve y etre tel (s'if (e prouve tel).
5. Se(= i) aucuns fait f[aie ouverte & un autre et il entre en sa demora [a tant gu’i[ vora (= if restera [u tant gu'i[ voudra) s'il
'est pas affefc’h fe pais de LiEge (=ala paix de Liz’ge).
6. Se (= si) aucuns est travellies extraordinairement de servir a son seign ora demorer en se maison en fais sans ﬂue[conﬂues citascions

7. Hoienses armatam ilitiam nullatenus sequentur nisi Leodienses a frg’isco die belli usque in octavum cos precesserin (J.B.) 1tems ceuls de Huy ne doivent
aler en [ armee se ceuls de Li}ge ne vont huit jours devant (1408)

8. Se aucuns commet un bomicide, si [ongﬁement qui ne refusera point justice s"il entre en [e dicte ville, il sera en pai

9. Se ( si) aucuns des dis Eomgeois se puet purgier (= peut se [iberer) par trois temoins d aucune dette con i demande, se (i demanderes (= si Le demandeur)
Jure que fi quiert point de ingure, fi 5ou130i5 sera frans de le debe nient payer (= sera fibre de ne pas payer fa dettc).

10. Se aucuns des dis Gougcois demande argent 4 un estrangnier (= e’t‘mngcr) venant en [e ville, por (e tesmoingnage de bonnes gens _ycﬁifs forains (= cet

e’tmnger) (e puet (= peud) abjurer par serment et par ever Le festu (- fetw)



contenu de [a charte de Huy de 1066, restitue’far fes cﬁroniqucs de Gilles £’0rval du 13¢eme siecle, por fes ecrits de Jean

de Brusthem, recollet de Saint Trond (16eme siecle) et Les archives de Boutqogne et du Hainaut de 1408
— . — —
1. Prima libertas bec est: fluo‘{ defuncto in pace episcopo usque ad f[enariam alterius episcopi institutionem 5u13m5e5 ville bonafide et bono consili

castrum 59/en5e de redditibus ville conservabunt. (G.0.) Premiers que [es bourgeois de Huy conservront des revenuwes de [ ville [e chastiel 4
Huy. (1408) (...)
2, %ﬂﬁue vora (= voud'm) entrer en Huy four 'y demorer, il stera ( restera) au service de son seigncur.
. Se (= si) uns sers muert (meurd) en e dicte ville, il [aira ( = [aisser @) & son seigneur quatre deniers ne a f[us ne puet (= peut) estre constrains s'if
} ne voelt (= veut) ‘
4. Se (= si) aucun reclaime un bourgeois de Huy comme son sietf, i (= if) le doit ravoir si [e prueve y etre tel (s'if [e prouve tel).
5. Se(= si) aucuns fait plaic ouverte a un autre et il entre en sa maison sans y estre pris, if demora [a tant gu’i[ vora (= il restera [a tant qu'i
voudra) s'il n'est pas aﬂe[e’h fe pais de Li?rge (-ula paix de Li}gc).
6. S¢ (= si) aucuns est travellies extraordinaivement de servir 4 son seigneur il pora demorer en se maison en fais sans fluc[conflues citascions
7. Hoienses armatam ilitiam nullatenus sequentur nisi Leodienses a frgfisco die belli usque in octavum eos precesserin (3.B.) 1tem ceuls de Huy ne
doivent aler en [ armee se ceuls de Liz’ge ne vont buit jours devant (1408)

\_ e aucuns commet un bomicide, si [ongﬁement qui ne refusera point justice s"il entre en [e dicte ville, il sera en pai

. S¢ (si) aucuns des dis bourgeois se puet purgier (= peut se [iberer) par trois temoins d aucune dette con [i demande, se [ demanderes (= si [e

demandeur) jure que fi quiert point de ingure, fi Eomgois sera frans de [e debt nient payer (= sera fibre de ne pas payer fa dette).

3

0. Se aucuns des dis bourgeois demande argenf?& un estrangnier (= e’tmnger) venant en e ville, por [e tesmoingnage de bonnes gens ]cﬁifs forains (= ce

tranger) e puet if) abjurer par serment et par Lever [e festu (= fets 2 vy 4




La Charte de Saint-Oomer (1127), par Ed. G. ESPINAS, « Le frivi[}ge de Saint-Omer, 1127 », in Revue du Nord, 1947,

« Moi, Guillaume, par fa gr&e de Dieu comte de Flandre, desiveux de ne pas s'offoserh fa regu?te des 501413801’5 de Saint-Omer, surfout parce ﬂu'ifs ont toujours bien accueilli ma
candidature au comtc de landre et qu'ils m'ont toujours mieux conserve [ bonneur et fidelite que les autres Elamands, je leur concede Les Lois et coutumes ci-dessous a titre de droit perpetuel

et j'ordonne de a tenir pour valides :

1/ Tout 4 abord contre tout homme ie Leur procurerai [a paix et je les traiterai et de] endrai, sans mauvaise arriere- en.fe’e, comme mes hommes ; je Leur concederai que dyoit jugement
J J J 9 J%

4 echevins soit exccute contre tout homme et contre moi-meme 3 ot & ces cchevins eux-memes, je garantirai le statut le plus privilegic dont jouissent les echevins de ma terre.

2/ Si un 5ou13eois de Saint-Omer a fr?te’ de [ argent p) ﬂue[ﬂu'un et que le debiteur ait Librement accorde a son creancier, en freffence d bommes [c:ga[ement mfaﬁ[es ef possessents dun bien
beveditaire dans [a ville, flu'en cas de non-remboursement u [ echeance convenue, execution soit  faite sur sa personne ou sur ses biens ju.fﬂu’h restitution inte"gm[e si le debiteur a rgfuse’ de

payer ou s'il a conteste [a convention, et ﬂu'i[ soit confondu par le te’moignage de deux e x jures, gu’i[ soit detenu _jusﬂu'h ce flu'i[ ait solde sa dette. (...)

5/ "Tous ceux qui ont fa gui[fe et qui (ui appartiennent, ef qui demenrent dans [ ranchis de tonliew aux ports de Dixmude et de Gravelines 5 je les affranchis

aussi du droit d e}mve dons toute [a Flandre. A Bapaunme, je feur accorde [e ta wgeois.

6/ Aucun de ceux flui s'en vont commercer en terve d' ]-:mfire ne sera astreint fm' ent du droit de Hanse.

7/ S'il m'arrive, & un certain moment, d' ajouter por conﬂufte une terre o [a Elandre, ou bien si un traite de faix etait fm’t entre moi et mon oncle Henri, roi An‘gfetcm’, Je fes

affranchirai de tout tonliew et de toute coutume dans cette terre de congu?te et je ferai en sorte gu'i[.f soient admis par [e dit traite & [a meme franchise dans tout (e royaume d Angleterre.
8/ sur tout marche de Elandre, s'ils sont ['objet 'une plainte, ils seront justiciables des echevins, sans duel 5 qu'a Caveniz, en effec, ils soient affranchis du duel.

9/ "Tous cewx qui babitent et qui par (4 suite baliteront u ['interienr des murs de Saint-Omer, je les declare [ibres de cﬁevage, c'est-u-dire de cens par tete, et des droits d avouerie.

Roget, chatelain de Lille et Robert son fils, Razo de Grave, Eustache, avoue

et Arnoul son fills, Gervais, chatelain de Gand, Daniel de Termonde, Dierre, senechal, Helie de Cisoing, Etienne de Senon‘gaﬁam, Henri de Bour5ou1g.

Ce friviﬁr‘ge 4 efe cargfirme; mtg'fie’ ef affrouve’ por foi et serment par fe comte Guillaume et par fes barons ci-dessus nommes, ['an de [incarnation du Seignenr 1127, 18¢ jour des calendes

de mai, 5¢ jour de [a fetes des saints Tiburce et Valerien ».



charte des franchises accordees aux Lie:geois por Albere de thycé. Copie de PEi[iffe de Souabe en

1208. Traduction par Joseph Daris dans « Histoire du diocese et de [a frincifaute’ de Ligge, T.

o « ¢ [ “ 0 0 o\
I c{efms feur origine jusqu'an XIile », Edition Demartean, pp- 649 et suiv. (Liege, 1890).

1° Les 5omgeoi5 de LiEge ne doivent ni tailles, ni corvees ; ils ne doivent le service militaire que dans [ cas o un Sfort de [a frincifaute’ est assie:ge’ ou pris par [ ennemi; [e prince
COMVOGUETA. SES VASSHUX, fes 5ourgeois des bonnes villes et les babitants des vi[[ages pour fe refrend're ;5ilnela point repris dans [es quinze jours, fes 5om;geois de [a cite

[ assisteront, sous Le commandement de [ avoue de [a Hesﬁgye, qui recevra du c5afitrc [ ctendard de Saint-Lambert et jurera de ne point [ abandonner

2° Un 5ou13eoi5 de Li}ge, soit homme, soit femme, ne pourta etre cite, ni excommunic dans [ e:g[ise de Notre-Dame-aux-Fonts que par [ avchidiacre de Li}ge, assiste de ses juges

‘syna‘{aux.

30 Un serf vient-il a deceder, 4 Liége, tous ses biens passeront W son e%ou.fe e ut, ils seront donnes soit u ses f[us frac&es, S0t aux pauvres, d afr}s 54

volonte; if en est de meme d'une serve, mais ses enfants sevont les serfs de
/ \ g 0 0 . ' . . . /
4° Aucun avoue ne feut, a ce Qitre, exiger quot que ce soit {'un 5ou13eots de 2, 11 tm[[e, ni corvee;
A . B B 0. 0 4 ' . e
5° Le pretre ne peut rien exiger pour avoir administre [e Saint Viatique et ["Extreme- a un malade;
6° Aucun accuse, bourgeois de Licge, soit homme, soit femme, ne peut ctre contraint, par la fustice, & se soumettre & une chreuve judiciaire, ad faciendum judicium:
7° Le bourgeois de Litge ne peut ctre attrait, contre s volonte, & une cour de justice superieure o celle des echevins de [ cite;

0 7/ /\ 0 0 / / 3 g AN / \ AN
8° %&f un 5ou13eau a ete condamne o mort pour ses crimes, il sera execute, mais tous ses biens passeront & son epouse, 4 ses enfants ou 4 ses frocées;

9° Le 5ou1geois de Lic\egc flui a des biens bors [a cite: 1'en doit ni taille, ni carve’e, et il ne feut etre contraint o acceft‘er, dans [endroit de ces biens, [les fonctions soif de maieur, soit

de forestier, soit de juge synodal, soit d echeving

10° Ni [e maveur, ni les echevins de Li?:ge ne peuvent entrer dans une maison situce dans (4 circonscription de [a banlieue, sans le consentement du martre, soit poury aﬁre%em{er

un voleur ou refrend're un ojet vole, soit pour y faire une visite domiciliaire;



charte des franchises accordees aux Lie:geois por Albere de thycé. Copie de PEi[iffe de Souabe en

1208. Traduction par Joseph Daris dans « Histoire du diocese et de [a frincifaute’ de Ligge, T.

o « ¢ [ “ 0 0 o\
I c{efms feur origine jusqu'an XIile », Edition Demartean, pp- 649 et suiv. (Liege, 1890).

11° 1f n'est permis ni au maieur, ni aux echevins, ni u leurs ministres d entrer dans une é[ise, dans une taverne ou autre maison pour y citer gue[ﬂu'un ) comfamftre en

ustice, soit pour catallum, soit pour une faute;
120 %J A manque a un bomme Libre un ou deux bommes libres, pour jurer sa veracite en justice, i est permis aux 5ou13eois de Li?ge de jurer avec [ui et pour fuis

13° Dans [ cite, [e pain ne peut etre vendu f[us cher que quatre pour 1 denier, & moins que le muid de froment ne se vende 10 sous et au-delu; de meme [a biere ne peut etre

vendue plus chere que 4 vintes pour 1 denier, w moins que le muid de braz ne co une obole ou au-deln;
1 9

14° Aucun bourgeois de Litge, ne peut cere arreee, ni detens, sans un jiuge il est pris en flagrant delie de vol, de rapines, de butin pracds, il sera

deten dans [a prison des echevins;
15° Nul afforain, nul champion, pugil, ne peut proposer & un bourgeois de is il devta faire juger son affaire par (a cour des ccheving;
16° La femme qui fait ses relevailles donnera un cierge et fera son offrande;

17° Deux foi.f por omne’e, (e c[mge’ et [es 5omgeois fixeront fe frix du vin

18° Le prince- e’veAguc a trois bans par annee, ¢'est-a-dire, le droit de vendre seul fes froc{uits des biens de sa mense e%iscofa[e, son vin 4 Pﬁﬂues, ses viandes sechees avant [

A 0 \ ' .
Careme, et ses grains a [a Saint-Jean-Baptiste;

19° Le 5ou13eois pourra librement civeuler en ville, sans pouvoir etre attrait en Justice pour dettes, buit jours avant et buit jours afr}.c Paﬂues, buit jours avant et buit jours afr?.f

[e mercredi des Cendres et autant de jours avant et apres Notl;

20° Au marche de Li?ge, fes 5ou1geois, marchands de comestibles, ne pourtont acheter des poissons frais ou sales, de [a volaille, du giﬁier, flu'afr?rs que fes autres Eougeois et [es

;{omesfiﬂues des clercs auront achete Leur provision, 4 savoir, ﬂu'afr}s neuf beures, mais alors ils devront rendre [e droit de station ﬂu'avm't fgye’ fe premier vendeur ; (..)



charte des franchises accordees aux Lie:geois por Albere de thycé. Copie de Pﬁififfe de Souabe en

1208. Traduction par Josesh Daris dans « Histoire du diocese et de [a principaunte de Liege, T.
3

I c{efuis feur originejusflu'au X1ile », Edition Demarteau, pp. 649 et suiv. (Li}ge, 1890).

21° Le boucher qui a achete un porc, une vache, un beeuf doit ceder [a bete an meme vrix au bourgeois ou au domestique d'un clere qui Lo demande vour sa consommation, mais
9 3 9

celui-ci [ui payera pour Ee%éfice au moins 1 denier;

220 %&f un ﬂom;geois de Li}ge est convaincy en justice d' etre debiteur 4 nnera ou de [e payer o de fournir des cautions avant [e coucher du

soleil 5 si [e deliteur ne fait ni C'un, ni Cautre, il sera incarcere dans rra sortiv, [ porte fut-clle meme ouverte, qu'apres avoir paye;

23° celui qui @ achete un immeuble dans [a cite et ['a tenu fem{omt u ns etre inﬂuie'te: en conservera [a faisiﬂe possession et ne pourra f[us

A [] [ . \ [
etre attraif en Jumce a ce .ftget.



